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Ami lecteur, amie lectrice


Je me nomme Franck Cario et je suis gestionnaire de
l'information.


Dans le domaine des bibliothèques et de la documentation depuis
1998, je crée et je gère avec plaisir des sites web depuis plus de
dix ans, parmi lesquels :

	un site associatif sous
Joomla  http://www.bagad-elven.fr/
 ,

	un blog pro sous Wordpress 
http://www.infodocbib.net
 ,

	un intranet sous Sharepoint, avec
gestion de droits d'accès aux contenus et personnalisation
d'interface en fonction de profils métier et géographiques
(Médiapasc - La Poste).

	Un site écrit directement en
HTML5/CSS3  http://www.gd-bois.fr/



Pour les deux premiers, je gère divers profils sur les réseaux
sociaux, ce qui fait de moi également un comunity manager. Cet
aspect fait aussi partie du périmètre d'intervention de
l'architecte de l'information :
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L'une des compétences de l'architecte
de l'information consiste à rester toujours en éveil quand à
l'évolution de son métier, et tenir ses savoirs et savoirs faire à
jour. Je le fais depuis toujours, ce qui s'est traduit en 2010 par
l'inauguration de mon blog Pro cité ci-dessus. Il va me servir de
support pour certaines parties de ce livret.

En somme, comme M. Jourdain, j'ai
longtemps été un architecte de l'information sans le
savoir. J'ai
découvert le terme quand il est arrivé dans la sphère
francophone, sur le
blog de Jean-Michel Salaün, que j'avais eu comme professeur à
l'enssib.

Ce Mooc va me permettre de découvrir
les pistes d'approfondissement pour progresser dans cette voie.

Sauf indication contraire, toutes les
citations de ce livret sont issues du cours. Dans la mesure où j'ai
réuni les supports des six séquences dans un dossier en local en
prévision du moment où elles disparaîtront de la
plateforme FUN, je ne vais pas les reproduire dans ce livret, et
me concentrer ici sur les activités.
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Bonne lecture...






Introduction


Au fil de six séquences, ce Mooc détaille les six compétences
principales de l'architecte de l'information. Ces six séquences se
concrétisent par autant de mises en situation à travers six
activités. Elles constituent la trame de ce livret :
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Trois compétences techniques (au centre) :

	
Réaliser des prototypes
(avec des technologies web)

	
Savoir structurer
l'information, les donnes et les ressources
documentaires

	
Maîtriser les méthodes
expérience utilisateur (UX)



Et trois compétences sociales (autour du cercle) :

	
Savoir faire dialoguer et
coopérer les métiers connexes

	
Poursuivre de façon autonome
et critique son développement professionnel

	
Maîtriser la gestion
dynamique des projets





En filigrane, la méthode de Jesse James Garrett sert de fil
rouge, en particulier dans la deuxième partie du Mooc. C'est la
méthode la plus célèbre pour concevoir des systèmes
d’information. 
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Figure 1 : Les cinq étapes de
la méthode de Garret, du plus abstrait au plus concret, avec
quelques outils de la  panoplie de l’architecte de l’information
:  persona,
synoptique et wireframe. La partie Surface (ce que voit
l'utilisateur) n'est que la toute petite partie émergée d'un
immense iceberg : l'essentiel est invisible. 




Séquence 1
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Le passé montre que l'environnement de
l'architecte de l'information est en constante évolution. Il s'agit
donc d'être compétent en se posant toujours les bonnes questions
plutôt qu’être compétent à un moment donné avec les bonnes
réponses, vite périmées.

(Olivier Tacheau https://tacheau.wordpress.com/2010/11/06/la-bibliotheque-contre-attaque/)

Les trois étapes de
l'informatique :

	Le PC et l'architecture
client/serveur

	Le web (HTTP/IP) : tous les points
d'accès sont équivalents

	Le cloud : chaque marque a ses serveurs,
son matériel grand public, voire ses formats de fichiers (ex : aac
d'Apple). Les points d'accès sont de plus en plus enfermés dans des
univers distincts : Windows / Apple / Android qui ont chacun des
ordinateurs, des tablettes, des smartphones dont les interfaces
sont non interopérables d'un univers à l'autre.





La maturation de l’architecture de
l’information a accompagné ces étapes. Quatre moments importants de
cette histoire :

	La fondation du PARC, le Palo Alto
Research Center de Xerox initiateur de très nombreuses innovations
dans les Interfaces hommes-machines, et notamment du WYSIWYG (What
You See Is What You Get), la capacité de voir directement à l’écran
les informations selon la forme qu’elles auront pour
l’utilisateur.

	Les réflexions de Richard Wurman sur
l’anxiété générée par le trop plein d’informations.

	La publication du livre, connu sous le
diminutif de « Polar Bear » de Lou Rosenberg et Peter Morville sur
l’architecture de l’information pour le web.

	Et enfin celle du livre d’Andrea Resmini
et Luca Rosati sur l’information omniprésente.





L’environnement
technique et informationnel de l’architecte de l’information est
très mouvant. Plus que pour d'autres professions sans doute, il lui
faut tenir à jour son expertise être très attentif aux alertes de
son domaine, maîtriser ou faire évoluer son propre
positionnement.
Il lui
faudra construire un système de veille personnel, hiérarchiser les
différents signaux qui lui arrivent, être présent et actif dans sa
communauté professionnelle, ouvert aux innovations sans pour autant
se laisser noyer par le flot des changements continuels.

Pour formaliser mon système de veille
métier, le premier Mooc  
que j'ai suivi  était  ITyPA  (Internet Tout Y est Pour
Apprendre / T'outiller pour apprendre). La saison 1
était  la première expérience francophone de
Mooc . Il
permettait de découvrir des outils pour mettre en place son EPA
(Environnement Personnel d'Aprentissage), soit un appareil de
veille qu'on peut orienter vers le domaine que l'on souhaite, dont
la veille métier.

Référentiel de compétences :

	Être présent sur le web et gérer son identité numérique
professionnelle

	Savoir présenter ses réalisations et son savoir-faire
(portfolio)

	Suivre les développements de la profession et innover

	Participer activement aux principales manifestations et débats
de la profession

	Surveiller les évolutions des technologies, des solutions du
marché, des tendances et aspirations des professionnels

	Surveiller les standards, les normes et les
règlementations

	Faire des comparaisons (benchmarks) dans son secteur d’activité
et à sa périphérie



Activité

Pour cette séquence, nous vous proposons
de réfléchir à la définition de l'architecture et l'architecte de
l'information. Votre travail sera à insérer dans le chapitre
:  Poursuivre de façon autonome et critique
son développement professionnel de votre livret.

Pointez les accords et les différences
entre les trois définitions ci-dessous, une définition américaine
du domaine et deux définitions françaises du métier. Expliquez
pourquoi elles diffèrent. Proposez votre propre définition, issue
des apports de la séquence 1 et, le cas échéant, de votre propre
expérience.

Vous reproduirez les définitions et les
ajouterez à la suite votre analyse. La longueur de votre apport
personnel ne doit pas dépasser une page.

A. Définition de
l’architecture de l’information dans la quatrième édition
du  Polar
Bear  :

	The structural design of
shared information environments.

	The combination of
organization, labeling, search, and navigation systems within web
sites and intranets.

	The art and science of shaping
information products and experiences to support usability and
findability.

	An emerging discipline and
community of practice focused on bringing principles of design and
architecture to the digital landscape.





Traduction proposée
:

	La conception structurelle des
espaces d’information partagée.

	La combinaison des systèmes
d’organisation, de catégorisation, de recherche et de navigation
dans les sites web et les intranets.

	L’art et la science de
configurer les produits et les expériences informationnels pour en
faciliter l’usage et le repérage.

	Une discipline et une
communauté de pratiques émergentes désirant ouvrir le numérique aux
principes du design et de l’architecture.





B. Définition de  l’association des professionnels de
l’information  (ADBS)

Intervenant lors des
différentes phases de conduite d'un projet de site web, d'intranet
ou de logiciel de grande envergure, il a pour rôle principal de
proposer, et spécifier une organisation efficiente de l'information
au sein du dispositif cible. Il intervient également pour vérifier
l'adéquation du dispositif mis en oeuvre aux besoins spécifiés et
son bon fonctionnement. Véritable chef d'orchestre il est en
relation avec différent métiers, définit la typologie et la
classification des contenus, optimise la navigation et la recherche
d'information en fonction des objectifs et du public visé.

C. Définition des Designers
interactifs 

Responsable de la structure et
de la terminologie du contenu d’un site web ou d’une application,
l’architecte de l’information oriente l’expérience utilisateur. Son
activité est fondée sur la dimension interactive du projet pour
permettre aux utilisateurs de combler leur besoin en information et
de faciliter l’accomplissement d’activités que le service propose.
De par la transversalité que son intervention implique,
l’architecte de l’information collabore avec l’ensemble des
intervenants : l’équipe projet du client et l’équipe design
interne. L’architecte de l’information prend ainsi en compte les
aspects marketing, l’identité de marque, la communication, la
sémantique, le design visuel, les profils d’utilisateurs,
l’ergonomie web et la technologie. Il traduit le comportement des
utilisateurs en solutions de conception et formalise de manière
conceptuelle et schématique des livrables tels que l’arborescence,
le storyboard ou encore le scénario d’usage.




Polar Bear (A), ADBS (B) et

Designers interactifs (C)

Chaque source propose une définition
influencée par son domaine d'origine :

	Les auteurs du Polar Bear étaient les
pionniers du domaine de l'architecture de l'information. Leur
définition est surtout orientée vers la technique. Quand ils
parlent d'architecture, les deux autres définitions parlent
d'architecte.

	Pour les professionnels de l'information
(ex Association des Documentalistes et Bibliothécaires
Spécialisés), c'est l'organisation de l'information qui
prime.

	Les designers interactifs, association
professionnelle de designers, mettent d'abord l'accent sur
l'expérience utilisateur.


Points communs :

Les
trois définitions sont assez en accord sur les aspects
techniques 
// deux
des trois compétences techniques selon J-M Salaün : 
Technologies web,
sciences de l'information )

Différences :

	
B&C insistent sur
l'expérience utilisateurs tandis que pour A, cela reste de l'ordre
de l'implicite ("faciliter l’usage et le repérage", sous entendu :
par l'utilisateur) 

// la troisième
compétence technique,  UX



	
B&C insistent
aussi sur les relations avec les autres métiers ("chef
d'orchestre", "collabore avec l'ensemble des intervenants").
 

// Deux des trois
compétences sociales :  faire dialoguer et collaborer des
métiers connexes, gestion de projets .



	A : pointe une communauté de pratiques
émergentes. Il semble qu'on n'en soit pas encore là en
France.  
Architecte de
quoi?

// la troisième compétence
sociale : la veille métier




Mon point de vue :

Depuis 1989 ( 
Tim Berners-Lee et le
CERN ),
l'appellation  Webmaster  est devenue de plus en plus
"fourre-tout", tout comme  l'architecte de l'information
 a vu sa définition
devenir de plus en plus touffue (cf  les quatre éditions du Polar
Bear ), au point
d'être devenu un homme-orchestre comme le webmaster. Avec l'arrivée
des logiciels de gestion de contenus ou CMS, la fonction webmaster
s'est scindée en deux grands profils : celui qui met les mains dans
le code vs celui qui rédige les contenus. Mais entre les deux, il
manquait la fonction "organiser le contenu en question". C'est
l'origine de l'architecte de l'information, du moins, c'est
ainsi  
que j'ai découvert le terme  ( 
blog de Jean Michel Salaün,
novembre 2011 ).

La définition par les six compétences me
semble la plus complète ( 
séquence 1.2
), si on ajoute la
délimitation de son périmètre d'intervention ( 
séquence 3.4
) : l'architecte de
l'information n'écrit pas les contenus, il n'écrit pas le code,
mais sait parler à ceux qui le font, ainsi qu'à bien d'autre corps
de métiers (graphistes, développeurs d'applis...), ainsi qu'aux
commanditaires. Ainsi, une connaissance du secteur d'activité
peut-être un avantage. Exemple : pour le portail des 43
bibliothèques de Rennes Métropole ont été lancées deux annonces
:  
un animateur
 et 

un webmestre
technicien , qui représentent chacun une
facette du métier d'architecte de l'information. Il était précisé
qu'un intérêt ou une expérience de bibliothécaire "étaient un
plus". 

Néanmoins, tout cela reste théorique, si
on le confronte à l'expérience. A la SNCF, je me suis
limité  
à des
préconisations  (analyse de l'existant et des
besoins, scénarios) et à une maquette qui ont conduit à la
rédaction d'un cahier des charges pour le service informatique,
selon une séparation bien marquée entre Maîtrise d'ouvrage et
Maîtrise d'oeuvre. En revanche à la Poste, la partie papier a été
très courte. La mise en œuvre avec un CMS (Sharepoint) touchait
bien à la structuration des informations plus qu'au code ou aux
contenus proprement dits, mais concernait  
le véritable intranet et pas
une simple maquette . Il s'agissait de travailler sur des
contenus pour différents métiers sur différents sites
géographiques. D'une certaine manière, c'était une gestion de
projet agile poussée au maximum, rendue possible par la proximité
des commanditaires et de représentants des utilisateurs finaux,
dans les mêmes locaux
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Figure 2 : MediaPasc, l'un des
200 intranets du Groupe La Poste. Un site où il aurait fallu
envisager autant d'arborescences que de profils
utilisateurs.

Lire aussi :

	Introduction à l'architecture de
l'information

	L’architecture de l’information :
L’évolution d’une discipline émergente, expliquée grâce à
Rosenfeld, Morville et Arango

	
Diplôme de "Conduite de
projet en architecture de l'information"

	Master Architecture de
l'information








Séquence 2
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Memex animation - Vannevar Bush's diagrams made real
- https://youtu.be/c539cK58ees



 


« réaliser des prototypes avec des technologies Web ou plus
généralement avec des technologies du numérique ». Sans être un
informaticien, l'architecte de l'information doit comprendre la
logique informatique et pouvoir réaliser quelques applications
numériques simples pour prototyper les services qu'il
conçoit.

Notamment il devra comprendre les mécanismes du Web, savoir en
dégager les notions essentielles, aussi bien que ses développements
autour de l'informatique ubiquitaire.


Référentiel de compétences
:




	Comprendre
les structures de l’internet (client/serveur, synchrone/asynchrone,
maintien d’état, sécurité, contraintes de charge, web service,
infonuagique/cloud computing etc.)

	Connaître les
protocoles de l’internet

	Récupérer des
informations via des pages Web : échange GET/POST, formulaires,
interaction côté client (JavaScript), de manière
synchrone/asynchrone (AJAX)

	Générer des
pages Web statiques et dynamiques

	Distinguer
structure (DOM) et rendu (CSS ; XML/XSLT)

	Intégrer des
contenus multi-médias

	Prévoir des
développements multi-dispositifs (responsive design)

	Prendre en
compte les dispositifs mobiles

	Élargir
l’architecture au-delà des terminaux traditionnels

	Connaître les
outils de prototypage







Activité

L’objectif
de cette activité est de reproduire le rendu visuel d’une page web
en modifiant des fichiers HTML et CSS fournis. Votre travail sera à
insérer dans le chapitre :  Réaliser des prototypes (avec des
technologies web) 
  
de votre
livret.

Voici les différentes étapes
à suivre :

	
Téléchargez les fichiers 

livret.html
 et 

livret.css
 et placez-les dans un
même répertoire/dossier.



	
Ouvrir le fichier livret.html que vous
venez de télécharger dans votre navigateur. Pour cela, dans le menu
de votre navigateur, choisissez fichier, puis ouvrir, puis
parcourez votre disque dur jusqu’à l’endroit où vous avez
enregistrez le fichier livret.html.



	
Ouvrez ce même fichier avec un éditeur
de texte. Sous Windows, vous pouvez utiliser Bloc notes. Sous Mac,
textEdit. Vous pouvez également choisir d’utiliser un éditeur de
texte plus évolué, comme Atom ( https://atom.io/ ).



	
Avec le même éditeur de texte, ouvrez le
fichier livret.css.



	
Modifiez les fichiers livret.html et
livret.css pour reproduire le rendu de la figure 2. A tout moment,
vous pouvez retourner dans votre navigateur et rafraichir la page
pour observer le résultat de vos modifications. 
Il s’agit notamment de
retravailler le titre "Activité pour le livret de la séquence 2",
les titres "La fourmi et le perdreau” et “Jules Renard", de
justifier le texte et de redimensionner et replacer correctement
l’image.



	
Une fois votre travail réalisé, vous
devez le déposer dans votre livret.



	
Nous vous demandons une capture d’écran
du rendu visuel (vous pouvez cliquer sur les liens suivants pour
des indications sur les captures d’écran sous  Windows  ou sous  Mac ). NB : Vous aurez peut-être à faire un
zoom arrière avec votre navigateur pour que l’image toute entière
soit capturable.



	
Nous vous demandons également des copies
d’écran des fichiers HTML et CSS. Il se peut que votre éditeur de
texte ne parvienne pas à afficher l’ensemble de ces fichiers dans
la fenêtre. Ouvrez-les dans votre navigateur : pour le fichier
HTML, affichez la page, faites un clic droit, puis 
afficher le code
source  ;
pour le fichier CSS, ouvrez-le via le menu 
fichier
, puis 
ouvrir
.



	
Placez les trois copies d’écran dans le
livret à la séquence “Réaliser des prototypes (avec des
technologies web)” et indiquez brièvement la manière dont vous
comprenez l’interaction entre HTML et CSS dans cet exemple, ainsi
que les difficultés que vous avez pu rencontrer. 








Ressources complémentaires
pour vous aider :

	Introduction à HTML
, une très courte
introduction à HTML en français proposée par la fondation
Mozilla.

	HTML(5)
Tutorial , un
tutoriel un peu plus long et interactif pour découvrir
HTML.

	
CSS
Tutorial , un
tutoriel interactif sur CSS. 






livret.html




	Ajout d'une balise h1 autour du texte de
la section entete, et d'une balise h3 autour du nom de
l'auteur

	Lien vers l'image téléchargée en lieu et
place de la source Wikipedia qui ne s'affichait pas
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Figure 3 : Code HTML modifié
de la page La fourmi et le perdreau. On remarque le lien avec
l'autre fichier : <link rel="stylesheet" type="text/css"
href="livret.css">


livret.css




	Changement de la taille du sélecteur
h1

	Changement de la couleur du sélecteur h3
(à tâtons avec l'outil  http://www.colorpicker.com/
 )

	Agrandissement de l'image en la passant
à 50% (width)

	Interversion des valeurs right et left
pour les propriétés float des sélecteurs texte et image

	Choix d'une police plus large (verdana)
et justification des paragraphes 
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Figure 4 : Code CSS modifié de
la page La fourmi et le perdreau


Rendu (zoom 100% avec Firefox) :
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Figure 5 : Le rendu à l'écran
de la page La Fourmi et le perdreau


Pour modifier les deux fichiers, j'ai utilisé l'outil
libre Notepad++, dont j'ai
l'habitude. Il offre un certain nombre de possibilités, dont des
couleurs pour mieux visualiser les différentes parties du code, la
prise en charge de nombreux langages informatiques, les sessions
enregistrables avec plusieurs onglets et last but not
least, une tables des caractères ASCII intégrée. 


Il est toujours difficile de se plonger dans le code de quelqu'un
d'autre. Néanmoins c'est une page assez simple. Ma principale
difficulté a été de trouver la bonne couleur pour l'auteur. Quant à
la police du texte, le zoom (ou la taille des écrans) fait varier
le nombre de lignes (responsive design). Inutile donc d'y passer
trop de temps.


HTML et CSS


A l'origine, seul l'HTML - Hypertext
Markup Language - a été développé, en même temps que les
navigateurs (Mosaïc) et le web (http). Ce HTML des premières
générations (jusqu'au HTML4) permettait de gérer à la fois la forme
et le fond - Les CSS 1&2 étaient peu utilisés car peu
puissants.


Néanmoins, les développeurs ont rapidement souhaité séparer le fond
et la forme. En effet, lorsqu’un site comporte un grand nombre de
pages, il devient difficile à maintenir. Ainsi, si l’auteur voulait
modifier la taille ou la police des titres, par exemple, il devait
faire la manip autant de fois qu’un titre apparaissait dans le
site, sur toutes les pages l’une après l’autre.
(...) Avec le web, la solution développée a été la même que
pour les traitements de texte, et porte le même nom : feuille de
style, style sheet en anglais. D’où l’acronyme CSS (Cascading Style
Sheets) qui a été donné au langage chargé de gérer l’apparence des
pages web. Comme l’HTML, le CSS ne nécessite qu’un éditeur de
texte pour l’écrire.


Lire l'article de blog entier : http://www.infodocbib.net/2012/08/le-dico-du-webmaster-feuilles-de-style-en-cascade-2/


Pour l’articulation technique entre html et css, lire http://www.infodocbib.net/2012/08/articulation-html-css-2/


Ceci est très bien résumé dans le cours (Module
S2.3), qui précise la notion de langage de structuration des
documents (HTML et XML sont des variantes de leur ancêtre le SGML)
:


Alors que HTML permet de décrire la structure d’un document,
d’indiquer par exemple qu’il est constitué d’un titre, d’une image
et de 2 sections ayant également leur titre, les feuilles de style
CSS permettent de spécifier le rendu visuel : la taille et la
police des caractères, les couleurs des différents éléments ou
encore leur position respective.


Lire aussi : Le Dico du webmaster, http://www.infodocbib.net/le-dico-du-webmaster/






Séquence 3
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La deuxième expertise de
l'architecte de l'information est issue des sciences de
l'information, c’est-à-dire les savoir-faire des professions du
document : bibliothécaires, archivistes, documentalistes.
L'illustration représente la salle de catalogage de la bibliothèque
du Congrès aux États-Unis au début du siècle dernier. Une sorte de
« tri par cartes » à grande échelle, dont nous verrons qu’il est
devenu dans une version beaucoup plus simple que celle des
bibliothécaires une technique courante des architectes de
l’information.
Cette compétence consiste à
savoir organiser l'information. Catégoriser, classifier,
hiérarchiser sont des fonctions familières au monde du document
traditionnel.
Aujourd'hui dans celui du
Web et des bases de données, ces anciennes méthodes ne sont plus
opératoires. Les représentations se reconstruisent en direct à
partir des données, le lecteur est acteur ou même auteur, les
traces permettent de modéliser les navigations. Et pourtant il est
toujours indispensable d'organiser l'information pour éviter le
chaos informationnel.


Référentiel de
compétences :

	Lister et
catégoriser les contenus en organisant l’information en ensembles
pertinents

	Maîtriser
la modélisation, la structuration des bases de données et leur
paramétrage

	Comprendre
la reprise de données massives et hétérogènes et les étapes de leur
migration

	Contribuer
à la définition des formats et des règles d’administration des
données, dans le respect des normes et standards

	Réaliser
une arborescence du contenu et des fonctionnalités

	Définir
une terminologie cohérente

	Choisir
les libellés cohérents pour les outils de navigation

	Mettre au
point les systèmes de recherche du dispositif

	Définir
une stratégie d’optimisation pour le répérage dans les moteurs de
recherche




Activité


Pour cette séquence, le
travail sera à insérer dans le chapitre
: Savoir
structurer l’information, les données et les ressources
documentaires de votre livret.


1. Représenter la structure
du microsite  Un chef à
la cabane  à
l’aide d’un schéma de type “arborescence” (ne pas schématiser le
menu du bandeau situé dans le haut de la page). Indiquer pour
chaque page son type (cf. module S3.4 Périmètre d’intervention de
l’architecte de l’information Web) :

	Page d'accueil

	Page de navigation

	Page terminale



2. Insérer l’ensemble dans
le chapitre  Savoir structurer l’information, les
données et les ressources documentaires 
de votre livret.


3. Rédiger un court texte
critique d’une page maximum présentant les avantages et
inconvénients de cette organisation de l’information en
ligne.



L'émission culinaire Un Chef à la cabane,


une sous rubrique du site


de la chaîne Télé-Quebec


La page d'accueil comporte
quelques liens vers l'extérieur :

	Le mail du chef

	La page Facebook de
l'émission

	Concours brunch à la cabane (c'est bien
un site distinct malgré la charte graphique voisine : nom de
domaine différent, organisation différente des
modules)


	Cuisine du Québec.com
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Figure 6 : L'arborescence du site Un chef à
la cabane. On pourrait discuter sur le fait que Fonds d'écran est
une page de navigation ou une page terminale. Dans la mesure où on
peut cliquer pour voir les images en taille réelle, j'ai opté pour
la première solution. 

Diagramme réalisé avec l'outil en ligne 
www.draw.io  découvert pour
l'occasion.


Légende : 

	En Bleu : la page d'accueil qui, outre
le menu principal, comprend les éléments les plus marquants du
site. Ici elle sert également de page d'actualité pour
l'émission.

	En Jaune : les pages de navigation. Ce
ne sont pas de simples compilations de liens : chaque lien
d'émission / de recette / de complice / etc, est accompagné d'une
courte présentation qui permet de décider si on va cliquer ou non
pour aller plus loin.

	En Vert : les pages terminales : telle
émission, telle recette, telle galerie photos, tel complice, tel
fond d'écran...







Je suis parti du principe
suivant : une interaction = une case. Le résultat d'un clic peut
ouvrir :

	une page html à part entière
(l'essentiel du site),

	un Javascript qui ouvre une galerie de
photos (La Cabane)

	un Javascript qui lance une vidéo
(Capsules complices)



Les deux derniers cas
auraient très bien pu faire l'objet d'une page html, il n'y a donc
pas de raison qu'ils n'aient pas leur place dans
l'arborescence.


Des passerelles en
pointillés auraient surchargé le diagramme, mais on peut tout de
même ajouter que :

	On peut accéder aux recettes directement
depuis la page de navigation des émissions.

	De même, chaque page d'émission permet
d'aller vers les photos ( L'univers de la cabane en
images )



Avantages et inconvénients de


l'organisation arborescente de


l’information en ligne


Avantages
:

	Un schéma en arborescence permet au
concepteur d'avoir une vue générale du site et de mieux repérer les
manques ou améliorations à apporter. Cela lui permet aussi
d'équilibrer la profondeur et la largeur.

	Traduit en pages de navigation, cette
organisation familière aux internautes leur permet de trouver plus
facilement l'information recherchée



Inconvénients
:

	Une organisation rigide : un item =
un emplacement. Pour contourner le problème, on peut aménager
des passerelles hypertextuelles entre des domaines connexes et
pourtant éloignés dans l'arborescence choisie.

	Malgré tout, on trouvera toujours des
utilisateurs qui auraient organisé l'information autrement, et qui
ne se retrouvent pas dans notre arborescence.

	Et quand bien même le lecteur aurait un
raisonnement proche de celui du concepteur, si le site est trop
profond, non seulement l'utilisateur risque d'abandonner avant
d'arriver au bout, mais il risque aussi de se perdre en chemin,
même avec le meilleur tri par cartes au monde. Idem avec un site
trop large : sans porte d'entrée claire, le visiteur passera son
chemin. Si tel est le cas, c'est peut-être que le champ couvert est
trop grand ou trop fourni. Il peut alors être intéressant
d'envisager un autre type de structure (linéaire, hypertextuelle,
matricielle, etc.).




Concernant le site Un
chef à la cabane


Grace à l'arborescence, on
accède à l'ensemble des ressources en très peu de clics (pas trop
profond), à travers un petit nombre de pages de navigation (pas
trop large). Le fait qu'on puisse accéder aux recettes à la fois
par la page des recettes et à la fois par les pages des émissions
est un peu troublant au début, mais une fois qu'on a compris le
principe, c'est redoutablement efficace.


Les rubriques 
Emissions
 et 
Recettes
 sont en effet
particulièrement fournies. C'est véritablement le cœur du site :
les deux rubriques s'incrémentent avec la diffusion hebdomadaire de
nouvelles émissions, selon un classement anti-chronologique de type
blog. A chaque nouvelle émission sont présentées deux nouvelles
recettes. Chaque semaine aussi, de nouvelles photos viennent
enrichir les deux galeries.


C'est d'abord un site de
replay TV plus qu'une base de connaissances. Ainsi, il n'y a pas de
moteur de recherche interne qui permettrait de trouver une recette
avec tel ingrédient, ou une émission avec tel complice, par
exemple.


Bonus :


Des classifications aux
graphes, d'autres systèmes de représentation des
données

La méthode de structuration
des sites web de loin la plus répandue est l'arborescence. Mais ce
n'est pas la seule.






Les arborescences sont
quelque chose d'ancien parce que pratique : arbres de la
connaissance du Moyen-Age et de la Renaissance, taxinomie en
biologie ( 
embranchements/classes/ordres/familles/espèces
), arbres généalogiques
familiaux... C'est aussi le modèle de la presse, papier ou en
ligne, avec rubriques et sous-rubriques jusqu'à l'article unitaire
(International, national, local, politique, sciences, culture,
sports...), des livres  découpés en chapitres, y compris les
Booktypes de cette formation (sections et chapitres). Ce modèle
concerne jusqu'aux dissertations (numérotation/sous numérotation
des notes de synthèse, paragraphe/section/sous section en
droit).







Le web des origines était
lui aussi organisé en dossiers et sous dossiers (répertoires et
sous-répertoires), sur le modèle des disques durs, dans lesquels on
montait et descendait dans une arborescence virtuelle, avec les
lignes de code UNIX. Plus tard, les premiers répertoires de sites
réalisés par les humains étaient aussi organisés ainsi
(Yahoo,  DMOZ ...). Le mind-mapping et les cartes
heuristiques sont des variantes de la même logique
arborescente.
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Figure 7 : Arbor moralis, Raymond Lulle, Lyon, 1636 Paris,
BnF 

Branche de la morale dans l'arbre de la connaissance de
Lulle







Les problèmes commencent quand les contenus sont très variés et
fournis.


Ainsi, les auteurs de l'Encyclopédie
(1751-1772), la plus grande entreprise éditoriale jamais
réalisée jusqu'alors, ont préféré un classement alphabétique à une
classification arborescente forcément subjective, qui ne figurait
dans les premières pages qu'à titre indicatif. En outre, le
Dictionnaire raisonné des sciences, des arts et des métiers
disposait d'un système de
renvois entre les articles, sortes d'ancêtres des liens
hypertexte, même s'il s'agissait surtout de contourner la
censure.
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Figure 8 : 
«  Il y a trois structures d’organisation
interne explicitement revendiquées par les auteurs de l’Encylopédie
: l’ordre alphabétique, la classification des articles dans le
Système Figuré des Connaissances Humaines, et les renvois entre
articles qui doivent indiquer la "liaison des matières" »
<Gilles Blanchard et Mark Olsen - Le système de renvois dans
l’Encyclopédie : Une cartographie des structures de connaissances
au XVIIIe siècle - Recherches sur Diderot et sur l'Encyclopédie
n°31-32, 2015>< https://rde.revues.org/122
>


En informatique, les moteurs de recherche et les catalogues (pas
seulement de bibliothèques : vente en ligne) proposent des pages de
résultats en fonction d'une demande initiale. Imaginons un
catalogue de bibliothèque qui ne fonctionnerait qu'en arborescence
(en suivant la Dewey par exemple) : l'usager se lasserait très
rapidement. Une belle construction théorique doit en effet
s'effacer devant l'efficacité orientée utilisateur. La Dewey est
très utile aux bibliothécaires, pas du tout au lecteur final.


Il en est de même avec le web (sous forme de site ou d'appli). Il
faut limiter le nombre de clics pour arriver à l'information
recherchée. Un bon menu avec des sous-menus déroulants peut très
bien remplacer les pages de navigation, tout en limitant le nombre
de clics.
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Figure 9 : Menu déroulant dans
un site d'association. La logique de l'arborescence est conservée,
mais avec une économie de clics pour l'utilisateur. Le template a
été choisi pour son menu déroulant et le fait qu'il répond aux
exigences du responsive design (ie qui s'adapte aux différents
écrans).


La grande particularité du web, son ADN, ce sont les liens
hypertexte, et certains supports en tirent le plus grand parti :
linéarité d'un acte d'achat, incrémentation d'un blog,
hypertextualité des wiki... Pour contourner la rigidité d'une une
organisation en arborescence, on peut aménager des passerelles
transversales à travers l'arborescence choisie, à la manière des
renvois dans l'Encyclopédie. En poussant cette logique au bout, on
arrive aux représentations en graphes. C'est par exemple le cas des
réponses fournies par le
moteur de recherche culturel Live Plasma (musique, livres,
films), qui se défini lui même comme un moteur de découvertes. La
représentation des réponses redonne une place à la sérendipité.
C'est aussi le cas d'Every Noise at Once - en
musique uniquement - même sans lignes entre les items
:
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Figure 10 : Le site Every
Noise at Once répertorie environ 1400 genres de musique sous la
forme d'une sorte de carte. Plus on va vers l'Ouest, plus les
styles sont "denses et atmosphériques" (du metal à la new age) ;
plus on va vers l'Est, plus les styles sont "rythmés et
bondissants" (du hip hop à la techno) ; Plus on va vers le Nord,
plus le son sera "mécanique et électrique" (de la techno au rock
industriel) ; plus on va vers le Sud, plus le son sera "organique"
(du piano aux chants grégoriens). Lorsqu'on clique sur un style, on
obtient une carte d'artistes représentée selon la même convention
basée sur les points cardinaux.


On peut enfin mélanger plusieurs modèles au sein d'un même site, en
fonction du degré de connaissances en navigation du public visé.
C'est par exemple le cas de ce Mooc :

	le cours proprement dit (arbre avec
séquences, sous-séquences, exercices et discussions),

	les infos (format blog
anti-chronologique),

	les discussions classées selon
différents critères au choix (épinglées, par séquences,
etc),

	plus des booktypes placés hors de
l'arborescence principale (par exemple pour les bilans des
séquences).



Pour aller plus
loin


Voir dans le cour (séquence 3 partie 3) :

	Chronologie des principales
classification documentaires : Hiérarchiques,
combinatoires

	Nouvelles approches : FRBR et Dublin
Core



Et aussi séquence 4 parties 3 et 4 :

	Bases de données relationnelles et non
relationnelles



En savoir plus sur : MARC, Dublin Core, FRBR, RDA, OAI-PMH, URL
pérennes, webservices, brique SOLR, Web de données, ontologies,
pertinence, nuages de mots, facettes, QR code, réalité augmentée,
contenus générés par les usagers (UGC) et masse critique,
dissémination/Addthis/RSS, opensearch, mash-up, geolocalisation
:

	Infodocbib.net :  
Les nouveaux catalogues  (blog, 2011)

	Sylvain Machefert : 

Les bibliothèques et leur
catalogue  (Slide, 2011)

	Romain Wenz :  
L’avenir des catalogues
Formats, données, outils, usages  (mémoire de DCB, 2009)





Séquence 4
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L'architecte de l'information pilote une équipe d'experts aux
cultures diverses : des informaticiens, des documentalistes, des
designers, des ergonomes, des professionnels du marketing, des
juristes, des communicants ou encore des formateurs. Il doit les
faire dialoguer, coopérer et participer à un projet commun.

Le système d’information qu’ils doivent concevoir peut, lui-même,
s'appliquer aux domaines les plus divers. Il faut aussi comprendre
la logique et le vocabulaire de chacun d’entre eux.

Cet ensemble de personnes et leurs interactions forment une sorte
de tour de Babel, tout le monde ne parle pas la même langue. Pire,
les mêmes mots disent parfois des choses différentes. L'architecte
de l'information aura la charge de faciliter le dialogue pour un
avancement du projet collectif le plus harmonieux possible.


Référentiel
Compétences

	Avoir une
bonne culture des métiers de l’interaction

	Connaître les
vocabulaires et les logiques des informaticiens, des
documentalistes, des concepteurs (design, ergonomes), du marketing,
des juristes, des communicants et des formateurs

	Savoir
convaincre, animer, motiver, expliquer et faire accepter des
décisions (leadership)

	Animer et
motiver une équipe de professionnels de cultures différentes

	Participer à
des séances de remue-méninges (brainstorming) créatif

	Gérer des
conflits

	Agir de
manière éthique, citoyenne et responsable




Activité


L'objectif de cette activité est de concevoir une petite base de
données pour consigner les notes obtenues dans le cadre de travaux
étudiants. Votre travail sera à insérer dans le chapitre
: "Savoir faire dialoguer et coopérer des métiers
connexes" de votre livret.


Vous avez pour mandat de développer, pour le Collège XYZ, un site
web qui permettra aux enseignants de compiler les notes obtenues
par leurs étudiants aux différents travaux dans leurs cours. Le
Collège XYZ est relativement modeste, avec quelque 200 enseignants
offrant annuellement autour de 700 cours pour une clientèle
étudiante variant entre 1 500 et 2 000 étudiants par année. Chacun
des cours est sous la responsabilité d’un seul enseignant et tous
les travaux se font individuellement. Un cours compte environ de 3
à 5 travaux et ne se donne qu’une fois par année.

Le site Web intégrera une base de données.

	Commencez par expliquer pourquoi ce
contexte est propice à l’intégration d’une base de
données.

	En vous basant sur le contexte décrit,
évaluez s’il s’agit d’une base de données relationnelle ou plutôt
une base de données NoSQL. Résumez, en un paragraphe, ce qui vous
fait pencher vers l’une plus que l’autre.

	En vous aidant le cas échéant des
références données ci-dessous, réfléchissez à la structure des
données sous-jacente en précisant succinctement :


	les principales collections qu’on y
retrouve,

	les tables nécessaires pour représenter
ces collections,

	des exemples d’attributs que l’on
pourrait retrouver pour ces tables et, en particulier, leur clé
primaire, et les relations possibles entre ces tables en précisant
leur cardinalité et l’impact qu’elles auront sur la structure des
tables de données.




Votre rendu pour l’ensemble de cette activité ne devrait pas
dépasser une page.


Ressources complémentaires pour vous aider


A priori, pour réaliser le travail demandé par le livret, le module
S4.3.1 de la séquence suffit, en s’appuyant en outre sur l’exemple
du module S4.3.2 et sur les notions générales des modules S4.1 et
S4.2. Le mieux est de relire tranquillement les supports dans la
version PDF pour bien comprendre les notions.

Cependant, au cas où vous auriez besoin de ressources
supplémentaires, nous vous proposons des parties spécifiques des
sites suivants :

	http://cyril-gruau.developpez.com/merise/
 [se limiter à I
Introduction, II-A Schéma Entités-associations et III-B Modèle
logique relationnel]

	
http://cerig.pagora.grenoble-inp.fr/tutoriel/bases-de-donnees/sommaire.htm
 [Se limiter à I
Introduction, II Tables, V Mécanisme relationnel, VI Schéma
relationnel]




Notons qu’il est difficile de trouver de bons tutoriels sur les
bases de données qui ne se centrent pas sur un système donné
(Access, MySQL, etc.).



Un contexte propice à l'intégration d'une


base de données


On peut calquer les éléments de cette étude de cas sur
chaque caractéristique de la définition d'une base de
données :

	Un ensemble de données persistantes
: 
La base de données va servir
au moins une année.



	Des données organisées par collections
d’items en fonction de similitudes de structure ou selon d’autres
critères de regroupement : 
On voit des données qu'on
peut réunir dans des ensembles ayant trait aux enseignants, aux
travaux, aux étudiants...



	Des collections qui peuvent être reliées
: 
Les étudiants réalisent des
travaux, les travaux sont administrés par les enseignants,
etc... 



	Le tout représentant une certaine
réalité pour pouvoir agir dessus : 
Attribuer une note à un
travail, retrouver quels élèves ont réalisé tel travail, quel
enseignant a attribué telle note, etc...



Une base de données relationnelle est


suffisante pour répondre aux besoins de


ce collège


Les effectifs sont modestes si on compare, par exemple, aux données
manipulée par le site voyages-sncf.com. Si 11
millions de visiteurs uniques par mois (avec le nombre de trains,
de lignes, de gares, d'horaires plus la gestion des
correspondances) sont gérables avec une base de données
relationnelle, alors les quelques centaines de cours et
d'enseignants et les quelques milliers d'élèves de ce collège ne
devraient pas poser de problème. La structure des collections est
relativement simple et ne devrait pas changer substantiellement.
Les temps de réponse ne sont pas déterminants.


D'autre part, quand bien même les étudiants viendraient des quatre
coins de la planète, comme c'est le cas à Agropolis à Montpellier où j'ai
travaillé, ils sont tous réunis dans l'enceinte de l'établissement,
tout comme les enseignants. Par conséquent, un unique serveur de
base de données peut suffire. 


Pour toutes ces raisons, il n'est pas nécessaire de recourir à un
modèle non-relationnel (NoSQL), qui serait largement surdimensionné
et plus fastidieux à mettre en place.


Dans la mesure où il n'y a pas de nombreux serveurs coopérant à
travers le monde, les contraintes ACID propres aux transactions des
bases de données relationnelles (par opposition aux contraintes
BASE des modèles non relationnels), seront respectées :

	Atomicité

	Cohérence

	Indépendance

	Persistance



Les propriétés ACID des transactions visent à garantir la cohérence
la plus totale possible des données qu’une base contient et le
maintien de cette cohérence au fil des opérations auxquelles cette
base est soumise.


Structure de données de cette base de


données : schéma relationnel


On entrevoit cinq collections. Pour une année scolaire on aura
:

	
Enseignants
 qui comprendra 200
lignes

	Cours qui  qui comprendra 200
lignes

	Travaux  qui comprendra 2100 à 3500 lignes
(700 cours multipliés par 3 à 5 travaux)

	Notes  qui comprendra entre 3,1 et 7
millions de lignes (le nombre d'élèves par le nombre de
travaux)

	Etudiants  qui comprendra 1500 à 2000
lignes



Autant dire qu'on ne s'en sortirait pas avec un simple tableur,
surtout si plusieurs enseignants veulent utiliser le système en
même temps. Encore un avantage des bases de données : elles sont
multi-utilisateurs.


En fait, on peut se passer d'une table Travaux en
en intégrant directement les notes sous forme d'attributs dans la
table Notes. C'est une solution que je trouve plus
élégante. Si l'année suivante il y a plus de 5 travaux par cours,
il suffira d'ajouter autant d'attributs Note
travail que nécessaire.

Cardinalité
: 





	200 enseignants dispensent 700 cours par
an, soit une moyenne de 3 à 4 cours par enseignant. Un enseignant
donne 3 à 4 cours en moyenne, mais chaque cours ne dépend que d'un
enseignant : 1-n

	A un cours ne peut correspondre qu'une
série de 3 à 5 notes : 1-1

	A une série de notes d'un cours ne peut
correspondre qu'un étudiant : 1-1

	Si on avait dû relier directement les
tables  Cours  et  Etudiants , on se serait retrouvés avec une
cardinalité n-n, ce qui
aurait nécessité l'ajout d'une table intermédiaire.
Ici c'est la table  Notes  qui joue ce rôle.



Colonnes / attributs :

	Aucun des attributs n'est unique dans
aucune table : un nom, un prénom voire une adresse peuvent être
partagés par plusieurs étudiants et plusieurs enseignants, deux
étudiants peuvent avoir une même note, la même note peut être
attribuée pour plusieurs travaux, etc. J'ai donc décidé d’attribuer
un identifiant unique (Id) à chaque entité, sous forme d'une
numérotation incrémentielle qui sera arbitrairement fixée par
l'informatique.

	Une seule exception : la clé primaire
de  Notes  est formée par le couple de clés
étrangères  IdEtudiants  et  IdCours

	Les attributs Adresse, Téléphone et
Courriel pourraient servir à proposer un annuaire, sous réserve
d'ajouter des tables supplémentaires.

	Le login et le mot de passe de
l'enseignant servent à sécuriser le système : il ne faudrait pas
que n'importe qui puisse consulter les notes.
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Figure 11 : 
Schéma relationnel pour le
collège XYZ. Diagramme réalisé avec  
www.draw.io
* Clé primaire
# Clé
étrangère



Il y aura différents profils avec des droits bien définis pour
gérer la base de données :

	Un administrateur aura tous les droits
pour ajouter/modifier/supprimer des tables, des enregistrements,
des attributs, des relations

	Un profil "secrétariat"
pourra ajouter/modifier/supprimer des enregistrements dans les
tables  Etudiants  et  Enseignants

	Un profil "enseignant"
pourra ajouter/modifier/supprimer des enregistrements dans les
tables  Cours  et  Notes



Ces profils seront gérés de différentes manières selon le SGBD*
choisi.







* SGBD : Système
de gestion de base de données, ici relationnel (SGBD-R). C'est
le logiciel dans lequel s'inscrit la Base de données et qui va
traiter les requêtes. MS Access, MS Sharepoint, PostgreSQL et
MySQL sont des SGBD.






Séquence 5
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Enfin et peut-être surtout, l’architecte de l’information doit
maîtriser la gestion dynamique des projets. La gestion de projet
est réalisée et ajustée en interaction continue d'une part avec le
commanditaire et d'autre part en fonction des réactions observées
des utilisateurs.

Toute la subtilité de cette compétence sera pour l'architecte de
l'information de savoir marier les méthodes traditionnelles avec
les méthodes dites « agiles », souvent plus adaptées au numérique,
mais plus délicates à mettre en oeuvre efficacement.

Sans pour autant, bâtir une usine à gaz comme on pourrait le
craindre à la vue de ce schéma…


Référentiel
Compétences

	Comprendre
les logiques d’affaires et les logiques publiques (appels d’offres,
etc.)

	Formuler des
objectifs réalistes

	Réaliser une
analyse de la commande auprès d’un client

	Rédiger un
cahier des charges ainsi que les spécifications fonctionnelles pour
les développeurs

	Présenter de
façon convaincante un projet et ses différentes étapes

	Planifier des
tâches complexes et maîtriser les délais et les coûts

	Utiliser les
méthodes agiles de conception et d’accompagnement

	Participer au
choix des prestataires et des solutions avec les responsables de la
réalisation

	Définir des
indicateurs décisionnels et de réussite et les mettre en
oeuvre




Activité


Vous devrez mettre en évidence des phases abstraites de conception
à partir d’un site web existant


1-En utilisant un logiciel bureautique de type traitement de texte
ou présentation, ou encore un dessin sur une feuille de papier que
vous numériserez, faire les premières étapes, les plus abstraites,
du prototypage du site www.meteofrance.com :

	Prototypage de la stratégie
:

	
Proposer des objectifs visés
par le site ainsi que des indicateurs permettant de les
vérifier.

	
Identifier 3 types
d’utilisateurs cibles et construire les fiches de personas
liés.

	Prototypage du cadrage : lister les
thèmes abordés, le type de ressources, le type de
fonction.




2-Insérer l’ensemble dans le chapitre Maîtriser la gestion
dynamique des projets de votre livret.


3-Rédiger un court texte critique d’une page maximum sur la
stratégie et le cadrage tels que votre analyse les dégage.



Prototypage de la stratégie 


Météo France est un Établissement public administratif sous la
tutelle du Ministère du Développement durable. Outre ses missions
institutionnelles, Météo France propose des
services payants aux professionnels, mais sur un autre
site, http://services.meteofrance.com/.


Les pastilles météo des grands médias sont toutes dérivées des
données livrées par Météo France.


On peut trouver la météo par de nombreux canaux : PQR en
fin de journal, avant et après les journaux TV, toute la journée à
intervalles fixes à la radio et sur les chaîne d'info continue. Ces
nombreux canaux diffusent une météo standardisée, centrée sur
l'hexagone, parfois avec l'Outremer, rarement l'Europe. C'est
insuffisant pour bon nombre de personnes. C'est alors
qu'interviennent le site web de Météo France et ses applications
pour smartphone.


Objectifs et  indicateurs
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Figure 12 : Les objectifs se décomposent en objectifs de
communication et en objectifs de réalisation d'actions


Cibles et Personas


La météo concerne tout le monde : 

	le particulier qui prend sa voiture pour
aller au travail ou vers ses loisirs,

	le touriste qui va randonner ou nager ou
partir dans un pays plus ou moins lointain,

	les commerçants dont la fréquentation et
les ventes changent selon qu'il fait beau, qu'il pleuve ou qu'il
neige et selon leur région (montagne, plage, campagne,
villes...),

	les transporteurs, les agriculteurs, les
marins, les gens du BTP dont l'activité est directement impactée
par le temps qu'il fait...

	Mais aussi les services municipaux et
préfectoraux qui ont des procédures à lancer en cas de neige, de
risque d'avalanche ou de canicule.

	Voire Roland Garros qui a des prévisions
heure par heure pour savoir quand bâcher et débâcher les
cours.



J'ai imaginé quatre Personas représentant des identités, des
pratiques numériques et des motivations variées.
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Figure 13 : Personas. Les
portraits suscitent l'empathie des équipes du projet


Evidemment, sans données d'enquêtes sociologiques ou marketing,
c'est un travail un peu abstrait. On pourrait inventer encore
d'autres personas : pourquoi pas un retraité aimant le jardinage et
la cueillette des champignons? Ou une étudiante passionnée
d'entomologie? Un chômeur qui entraîne l'équipe de foot
locale?


Prototypage du cadrage


Garret recommande de benchmarker la concurrence et de
lancer des brainstorming avec de futurs utilisateurs, pour
aboutir à des scénarios d'usage. Ici le travail est un peu
différent puisque le site existe déjà. On va donc reconstituer les
thèmes, les ressources et les fonctions à posteriori. Et rien
ne nous empêche d'être critiques.



Thèmes abordés


Une capture d'écran vaut mieux que de longs discours :
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Figure 14 : Une partie du pied
de page du site


Types de ressources documentaires


A partir des statistiques et données météo historiques et
présentes, Météo France réalise ses prévisions à l'aide de modèles
informatiques impliquant un grand nombre de paramètres, grâce à un
supercalculateur. On est dans le domaine du Big Data. Sur le site
on trouve donc :

	Les chiffres et données traduits sous
forme de bulletins météo spécialisés/thématiques (cf ci-dessus)
agrémentés

	
De cartes et graphiques
colorés, 

	
D'animations
satellites,

	Des données brutes (horaires des marées,
force de la houles, TMax, TMin, précipitations en un lieu donné, à
une époque donnée...)

	Des brèves (exemple : c’est arrivé ce
mois en France)

	Des articles de fond illustrés par des
images, des vidéos, des animations (rubriques climat et
modèles)

	Un glossaire pour la météo
marine

	Des liens vers des rubriques du site ou
des autres sites de l'Établissement public (trois widgets
changeants sur le côté droit)

	Etc



Types de fonctions proposées

	Sur la carte de l'accueil, on a deux
menus déroulants pour choisir 1- la région, 2- le moment (jour et
heure). On peut choisir de voir la carte de la couverture nuageuse,
ou celle de la force des vents ou encore celle des indices UV, sans
changer de cadre. Alors pourquoi changer de page pour les pluies
dans l'heure?

	Juste sous le menu principal, on a un
moteur de recherche interne : choix d'une ville, d'un code postal,
d'un pays pour différents types de météos (pluie, plage
montagne...). Ces différents types de météos ne servent à rien.
J'ai essayé  Moscou , il me répond qu'il n'a rien
dans  Prévisions , mais deux réponses dans 
Monde
. Je tente 
Mayotte
, il n'a rien
dans  Monde  mais deux réponses
dans  Outremer . J'essaie enfin Strasbourg... Il n'a
rien dans  Outremer , mais une réponse dans 
Prévisions
. Ce n'est pas à moi de
deviner que Mayotte est dans  Outremer  et pas dans 
Monde 
(même si en fait je le
sais). On dirait un ancien OPAC de bibliothèque : recherche par
titre, par auteur, comme au temps des fiches cartonnées, alors que
Google fonctionne très bien avec un champs unique de requête. Donc
un champs unique avec des réponses classées par catégorie serait
plus efficace ici aussi.

	La réponse en question est néanmoins
fournie : les prévisions (à 7 jours, à 14 jours), mais aussi des
informations sur Strasbourg, la météo des villes proches, les
normales saisonnières de l'endroit en
faisant apparaître et disparaître différents
paramètres. On peut même comparer ces normales avec
celles d'autres lieux. Mais pourquoi avoir aussi le bulletin
national et le mystérieux article "Climat : quel futur si nous ne
faisons rien ?" déjà présents en page d'accueil? Sans parler des
publi information en plein milieu de la page et abstraction faite
de tout le bord droit.


	Dernières villes consultées : il s'en
souvient même si je quitte mon navigateur. donc il utilise des
cookies. Où est le message qui l'indique?

	Favoris météo : "ajouter un ville sur la
page de prévision". C'est où qu'on ajoute une ville? C'est quoi la
page de prévision? Tout le site est consacré aux
prévisions!

	Villes les plus consultées. Pourquoi
pas? On n'est pas surpris de découvrir que sont les villes les plus
peuplées de France.



Analyse


Météo France étant un Etablissement Public Administratif, il est
censé s'adresser à l'ensemble des Français. L'institution gère
plusieurs sites chacun avec un objectif précis :

	Présenter l'institution
: www.meteofrance.fr/ 

	Proposer des services payants
:  /services.meteofrance.com/

	Satisfaire à l'obligation légale
d'ouverture des donnes publiques ( 
open data )
:  donneespubliques.meteofrance.fr/


	Rassembler des ressources pédagogiques
:  education.meteofrance.fr/

	Faire découvrir la météo satellitaire
:  http://www.meteo-spatiale.fr/

	Etc



Concernant http://www.meteofrance.com/,
celui qui nous intéresse, son objectif principal est de fournir la
météo à l'ensemble des Français.


Cela n'est pas sans compliquer les choses au niveau de la
variété des profils d'utilisateurs. Une variété géographique tout
d'abord (le cuisinier globe-trotter, mais aussi tout un chacun là
où il habite) : ville, campagne, plage, océan, montagne,
outremer... cela se retrouve dans les thèmes du site.


Mais aussi variété des CSP, des métiers, des classes d'âge, des
niveaux de connaissances en météo et en général. Le spectre est le
plus large qui puisse être. Il faut donc des niveaux d'informations
adaptés tant à ceux qui veulent un renseignement court et précis
(la patronne vigneronne et le menuisier) qu'à ceux qui
sont intéressés plus largement par la météo, que ce soit dans
le cadre de leurs études et recherches ou par curiosité
intellectuelle (l'animatrice culturelle?). De là vient la
diversité des ressources documentaires proposées.


Enfin, la variété des pratiques numériques et des savoirs
informatiques impose que la prise en main soit la plus intuitive
possible, accessible même aux moins avancés technologiquement. Et
là je ne suis pas sûr que l'objectif soit atteint. Si
l'organisation générale est assez claire, chaque page terminale est
aussi fournie qu'une page d'accueil, avec une organisation des
modules assez obscure d'une page à l'autre... Les encarts
publicitaires omniprésents avec des images mouvantes n'arrangent
rien. Du coup les fonctions proposées sont un peu noyées dans
la masse (et on a vu qu'elles n'étaient pas très au point non
plus). Je ne dis pas que c'est facile : la quantité d'informations
à organiser est sans commune mesure avec un site comme Un chef à la
cabane (séquence 3). Pour autant, l'UX n'est clairement pas la
priorité.


... Mais je m'avance sur la séquence 6.






Séquence 6
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L'architecte de
l'information modélise l'expérience des utilisateurs de façon à
concevoir les systèmes d'information les plus satisfaisants
possible.
L'expérience utilisateur
concerne toutes les dimensions d'utilisation d'un produit ou d'un
service : le ressenti de la manipulation, la capacité à répondre à
des besoins, la compréhension de son fonctionnement, les sensations
qu'il procure et son intégration dans son contexte
d'utilisation.
Comme on voit sur
l'illustration, les utilisateurs contournent parfois les
difficultés. En architecture de l’information, on tient compte des
pratiques réelles des utilisateurs plutôt que des souhaits des
autorités, même s’ils paraissent justifiés. S’ils sont étrangers au
comportement naturel des utilisateurs, ils seront souvent
contournés.


Référentiel Compétences

	Piloter la
conception à partir de l’expérience utilisateur

	Evaluer les
besoins des utilisateurs effectifs

	Adopter une
position d’empathie envers les comportements et attentes des
utilisateurs

	Utiliser les
méthodes courantes de l’UX (design research, entretiens, vidéo,
observations, questionnaires, scénarios, ateliers, esquisses,
personas)

	Concevoir des
tests utilisateurs, mener et collecter les résultats

	Définir la
structure du dispositif avec les designers et les ergonomes.

	Réaliser le
storyboard ou wireframe du dispositif

	Participer à
la production des spécifications et suivre la production

	Concevoir et
formaliser les documents de conception, de recommandation et les
guides

	Prendre en
compte dynamiquement l’utilisateur

	Intégrer
l’activité de l’utilisateur dans la conception




Activité


L'objectif de cette activité
est d’appliquer certaines techniques de conception UX. Votre
travail sera à insérer dans le chapitre : 
Modéliser
l’expérience utilisateur (UX - User
Experience)  de votre livret.


Vous pouvez effectuer cette
activité dans la continuité de l’activité de la séquence 5 sur le
site  météo-france  mais en vous concentrant sur la
page d’accueil ou, si vous le préférez, vous pouvez vous intéresser
à des situations dans lesquelles des personnes s’intéressent à la
météo (variable selon les latitudes ou les longitudes : pendant une
randonnée, dans la voiture, dans un bateau, ou simplement au moment
de sortir, etc.). L’objectif est d’abord d’identifier certains
problèmes rencontrés par les utilisateurs dans leur activité et
d’explorer ensuite des pistes de solutions. La rapidité d’exécution
caractérise l’agilité d’une démarche de prototypage. 
N’y passez donc pas
trop de temps .

	
Conduisez deux entretiens
utilisateurs.  Ne passez pas plus de 15 minutes par
entretien .
Idéalement les personnes interviewées devraient correspondre aux
personas définis dans l’activité de la séquence 5. Allez à
l’essentiel en vous concentrant sur la dernière fois que la
personne inteviewée a consulté la météo. Il est préférable de
chercher des points de frictions, des problèmes dans l’expérience
d’utilisation.



	
Les entretiens sont synthétisés dans le
livret.  10 minutes maximum par entretien pour la
rédaction .
Vous préciserez :

	les besoins : identifiez un besoin
utilisateur par entretien (décrivez-le en 3 lignes, au maximum 1
paragraphe par entretien),

	les pratiques : identifiez une pratique
inattendue par entretien (décrivez-la en 3 lignes, au maximum 1
paragraphe par entretien).






	
En se basant sur les résultats
d’entretiens, esquissez rapidement une façon radicalement
différente de répondre aux besoins des utilisateurs. Ce croquis
peut prendre la forme soit d’un squelette d’écran, soit d’une
esquisse plus globale, mettant en scène le contexte d’utilisation
(écran, lieu et utilisateurs).  L’objectif de l’exercice est d’explorer
une alternative possible au moyen d’une ébauche grossière et non de
spécifier une interface .




	
Pour l’esquisse, utilisez de
préférence du papier et un crayon, les esquisses numériques
prennent plus de temps. Le rendu pourra être scanné et intégré dans
le livret. La précision de l’illustration et qualité “artistique”
ne sont pas des critères d’évaluation.

	
Expliquez l’esquisse en une
phrase.




Comprendre les utilisateurs
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Figure 15 : Entre analyse quantitative et qualitative, entre
recueillir ce que disent les utilisateurs et ce qu'ils font, cinq
méthodes possibles


Il existe différentes
méthodes pour comprendre les utilisateurs. Ici il s'agira
d'entretiens avec des personnes aux profils proches des Personas
définis dans la séquence 5.



Entretien n°1 : Denis G.

36 ans,
marié,  artisan menuisier
 à
Carnac.



Besoin


S'occupant tant de
terrasses, d'ouvertures que d'aménagement intérieur, la météo lui
est utile pour organiser ses chantiers dans un rayon de 50 km, et
son travail à l'atelier ou au bureau. Denis consulte la météo
sur le mois pour être en mesure de programmer ses chantiers
longtemps à l'avance. Il lui est arrivé de devoir décaler des
chantiers d'extérieur de plusieurs semaines en raison du mauvais
temps.




Pratique


Il se contente de rentrer
les noms des communes où il a des chantiers prévus. Il est très
sensible aux indices de confiance donnés par le site. Il aimerait
pouvoir voir les nuances entre la zone côtière et les
terres dans son rayon d'action. Or la météo régionale est trop
large et la météo par villes trop restreinte. Au minimum, il
aimerait pouvoir mémoriser les principales communes de la zone une
bonne fois pour toutes et avoir les résultats sur une même
page.


Entretien n°2 : Gaëlle D.


27 ans,
célibataire, membre d'une association de vieux gréements dans
le Golfe du Morbihan.


Besoin


Elle a besoin de connaître
l'ensoleillement et les indices UV à partir d'avril
quand  les trois Sinagots
 de l'association
reprennent les sorties. Les sinagots sont d'anciens bateaux de
pêche en bois de 11 m pour 6 tonnes, reconvertis pour la plaisance.
Les sorties concernent les touristes qui payent un tour des îles à
la journée en compagnies de membres de l'association. Les courants
étant très puissants au point d'être plus importants que le vent
pour faire avancer l'embarcation, les horaires et coefficients de
marées sont déterminants pour fixer les heures de départ et de
retour, en comptant une heure de décalage entre Port Navalo et le
fond du Golfe, où est basé le voilier.



Pratiques


Comme on a autre chose à
faire quand on est sur l'eau, elle regarde le site la veille et le
matin avant de partir. Un ami lui a installé sur son
smartphone un Widget avec la météo de Séné (Androïd), plus un
raccourci vers le site http://m.accuweather.com/ . Elle n'a
meteofrance.com en favori que sur son ordinateur portable. "Non,
Météo France n'est pas seul sur le marché". Elle aimerait bien
avoir la météo et les marées sur une même page pour toutes les
communes côtières. Meteofrance.com n'est pas son site préféré :
trop de pubs!


Esquisse d'une alternative


Le besoin qui ressort le
plus est celui de la personnalisation.


Nous avons déjà noté dans la
séquence 5 que plusieurs choses n'allaient pas :


Les encarts publicitaires
omniprésents avec des images mouvantes sont trop nombreux : il y a
bien 30% de l'écran à y être consacré. Sur la page d'accueil, j'ai
compté pas moins de 7 encarts en haut et sur le côté, plus 6 "publi
informations" regroupées vers le milieu, et parfois un
carré indifférent au défilement de la page en bas à
droite et une dernière pub tout en bas, soit 15 publicités en tout,
plus le fond d'écran. Tant de pubs entraînent des
confusions : un encart du type " 3250 votre météo par téléphone 2.99
€/appel " :
est-ce un service de Météo France ou d'un opérateur lambda? Il faut
cliquer pour le savoir.



Sur le bord droit, en
alternance avec les publicités, des blocs de liens changeants
(actualité, widget météo, services aux particuliers, etc) envoient
l'internaute sur d'autres sites de Météo France sans l'annoncer :
cela ajoute encore à la confusion.


Il y aurait des choses à
changer tout de suite. Le layer est de largeur fixe, ce qui empêche
le site d'être responsive design. Même si une appli existe, il ne
faut pas oublier que les ordinateurs et tablettes ont différentes
tailles d'écran, et qu'un smartphone peut aussi utiliser un
navigateur classique. Quant au menu de quelques pixels de large
tout en haut au dessus de la première pub, il ne sert à rien. J'ai
bien failli ne pas le voir et il fait doublon avec le menu sous
cette même pub et avec le pied de page.


Pour une mise à jour majeure
future, voici une esquisse de squelette limitée à la page d'accueil
:


1-Page d'accueil quand
l'utilisateur est non connecté :
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Figure 16 a : squelette sommaire pour un nouveau météofrance.com
: utilisateur non connecté


2-Page d'accueil d'un
utilisateur connecté :
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Figure 16 b : squelette sommaire pour un nouveau météofrance.com
: utilisateur connecté

	Pour les gens non connectés, on garde la
trame générale du site (moyennant les corrections à apporter dont
j'ai parlé ci-dessus et dans la séquence 5)

	Pour les gens ayant un compte et étant
connectés, une page d'accueil entièrement
personnalisable.

	Qu'on soit connecté ou non,
l'organisation générale des modules est similaire







Un autre site s'adressant à
l'ensemble des Français et fournissant de grandes quantités de
données a fait une mise à jour majeure en janvier dernier, et il
tient compte des réactions des utilisateurs, via les questions au
médiateur de la radio :  
Un nouveau
franceculture.fr


Le premier objectif ?
Faciliter la vie des auditeurs et des internautes avec un site plus
clair, des repères plus lisibles -notamment pour retrouver très
rapidement vos émissions et les écouter au plus vite.
[...] L'objectif, c'était de
mettre à votre disposition tous nos programmes, 7 jours sur 7, 24h
sur 24. Désormais, la plupart de nos émissions seront réécoutables
à vie (contre trois ans jusque là). C'est une bibliothèque infinie
de programmes que nous avons pour ambition de vous
proposer.


Lire la suite sur le
site de France Culture


France Culture illustre
parfaitement le fait que le design UX (User eXperience) est un
cycle itératif : l'évaluation est aussi importante que les deux
autres étapes.
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Figure 17 : Phases du processus de design UX








Conclusion







Durant 6 semaines, nous
avons développé les différentes compétences d'un architecte de
l'information à travers 6 activités :

	Séquence 1 : Une réflexion sur les
définitions possibles de ce domaine (L'Ours polaire et les
autres)

	Séquence 2 : Les mains dans le code avec
HTML et CSS (Jules Renard)

	Séquence 3 : Un exemple de structure de
site, l'arborescence (Un chef à la cabane)

	Séquence 4 : Un exemple de structure de
données, le schéma relationnel (Collège XYZ)

	Séquence 5 : Stratégie et cadrage (Météo
France)

	Séquence 6 : l'expérience utilisateur,
au centre de la Méthode de Garrett



Nous avons ainsi plus ou
moins remonté les étapes de la création d'un système d'information
selon J. J. Garrett. 


La démarche en cinq niveaux
de Jesse James Garrett n’est elle-même qu’une des méthodes
possibles. Un défaut de celle-ci est de s’en tenir à un seul canal
d’information, le plus souvent un site web.
De nos jours, nous passons
très facilement d’un ordinateur à une tablette, à un smartphone.
Nous allons dans un magasin pour repérer un objet que nous
achèterons sur le web... ou l’inverse. Nous utilisons le canal
d’information qui nous parait le plus opportun, le plus pratique,
le plus approprié ou le plus avantageux selon le moment ou le lieu
où nous nous trouvons. Nous sommes à l’ère du multicanal ou du
transcanal. Il faudra donc concevoir une architecture de
l’information qui intègre tous ces vecteurs et qui s’adapte aux
différentes tâches en choisissant chaque fois le canal le plus
approprié, le plus conforme au comportement de l’utilisateur.
D’autres méthodes ont été élaborées pour répondre à ces nouveaux
défis.


Après avoir concerné
uniquement les sites web (Garret et Polar Bear 2e éd. la même
année, 2002), l'architecture de l'information a concerné les
systèmes d'information au sens large. Avec l'approche
multicanal et transcanal, le domaine s'étend encore, associant
univers virtuel et monde physique (2011 : Resmini-Rosati). Jusqu'où
s'arrêtera-t-on?

	J.J. Garrett (2002) 
The Elements of User
Experience . New
Riders Publishing

	Andrea Resmini, Lucas Rosati
(2011)  Pervasive Information Architecture :
Designing Cross-Channel User Experiences . Morgan Kaufmann

	Rosenfeld , L., Morville, P., Arango. J
(2015)  
Information Architecture :
For the Web and Beyond (4th Edition) . O’Reilly & Associates
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Figure 18 : De l'élaboration d'un site web à l'articulation des
différents canaux


La prochaine étape pour moi
qui suis plus à l'aise en Français qu'en Anglais sera ceci
:

	Sous la direction
de Jean-Michel Salaün et Benoît Habert (2015)  
Architecture de
l'information : Méthodes, outils, enjeux . De
Boeck
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travers le chaume. 1l se dresse et veut tirer, mais il a des fourmis dans le bras droit. I ne peut
lever son arme. Le bras retombe inerte et le perdreau n‘attend pas quiil se dégourdisse.
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livret.casm>
</heaa>
<wody>
<section id="entete">
<hi>Activicé pour le livret de la séquence 2</h1>
</section>
<section id="poemen>
<header>
<h2>la fourmi et le perdreau</n2>
<h3>Jules Renard</n3>
</header>
<aiv 1

image">

<!-- img src="https://upload.vikimedia.org/vikipedia/conmons/6/6f/Perdix_perdix_(Marek_Szczspanck).jpg" width=100%
<img src="Perdix perdix (Marek Szczepanek) .ipg" width=70%>
</aiv>
<div 1d="texten>
<>
Une fourmi tombe dans une orniére od il a plu et elle va se noyer, quand un perdreau, qui buvait, la pince du bec et la sauve.
</p>
<>
- Je vous la revaudrai, dit la fourmi.
</p>
<>
- Nous ne sommes plus, répond le perdreau sceptique, au temps de La Fontaine. Non que je doute de votre gratitude, mais comment
</p>
<>
le fourmi ne perd pas sa peine & discuter et elle se hite de rejoindre ses seurs qui suivent toutes le méme chemin, semblables &
</p>
<>
0Oz, le chasseur n’est pas loin.
</p>
<>
11 se reposait, sur le flanc, 4 17ombre d’un arbre. Il apergoit le perdreau piétent et picotant & travers le chaume. I1 se dress
</aiv>
<section>
</body>

</htm1>
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